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les poèmes papillons

lois jammes



à Omar Khayyãm et Fibonacci,
poètes et mathématiciens



en guise d’introduction

Gribouillis : papillons se posant au hasard sur les 
pages de l’écrivain.

Cette charmante définition, énoncée par une 
amie, correspond bien au contenu de ce petit 
livre.
Suites de Fibonacci, quatrains, comptines et 
haïkus étaient éparpillés en joyeuse pagaille 
dans les cahiers de l’auteur. Ils ont eu envie de 
se montrer.



La suite de Fibonacci est représentée ainsi :
0-1-1-2-3-5-8 etc.
Un nouveau chiffre est créé par l’addition des 
deux précédents.
Si l’on admet qu’une syllabe est égale à 1, on 
peut utiliser cette suite pour créer des vers qui 
forment une pyramide.
J’utilise ici des syllabes « orales », par exemple 
chaude égale deux syllabes écrites mais une orale.
Quant aux rimes, elles sont très libres ou inexis-
tantes, le plaisir d’abord.



les suites de Fibonacci
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la cage vide

le
chat
assis

sur la cage
la porte entrouverte

mais où donc est passé l’oiseau ?

les indéciles
(les imbéciles indécis)

trois
chats

quatre
souriceaux

comment partager ?
les proies échappées des trois sots
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la pyramide des âges

les
vieux

parents
s’évanouissent

dans la brume des ans
triste l’enfant appelle les vents

croyant ainsi les ramener
rien qu’une fois encore

avant que
d’être

si
seul
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sursaut

là
il

es là
l’écureuil

marmonne le vieillard
pointant son doigt vers la pelouse
d’un coup s’illumine son regard

où seulette vacille
l’étincelle

de vie
puis…

rien
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préméditation

le
vieux

s’accroche
clôt ses yeux…

devant la fin proche
il ourdit comment tuer le temps

le yin et le yang

yin
noir

yang blanc
entre vous

le gris de nos vies
bientôt sept milliards de nuances
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la chanson de Solveig

ce
chant
amie

si limpide
clair et translucide

c’est l’onde de l’amour qui frémit

le mauvais temps

la
pluie
mêlée

de ses pleurs
luit sur son visage

dans ses yeux des éclairs d’orage

les chiens de guerre

quand
vient

la peur
le chien mord

l’homme dans ses humeurs
ainsi sème la guerre et la mort
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la prison

oh
toi

captive
des barreaux
de ta jalousie

pourquoi as-tu jeté la clé ?

la chaîne

la
mouche

couche là
sa crotte louche

joie des bactéries
vingt ans plus tard le bois fleuri
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de la religion…

la
croix

j’y crois
toi t’y crois

noir corbeau sans loi ?
mais oui mais oui j’y croa croa croa !

il y avait une fois La foi
foin de cette foi-là

qui m’a trop
fait mal

…au
foie
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ce qu’aurait pu écrire mon père…

un
chat

un chien
et une femme

lequel donc saura
faire enfin le bonheur des hommes ?

j’aime le jambon et la saucisse
chantonnait mon père

quand ma mère
servait

la
soupe
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la pleine lune

moi
je

croyais
oh folie

que la lune si pleine
était engrossée comme une femme
son ventre bien rond plein d’étoiles

rêve dans son regard
lumineux
unique
comme

toi



les quatrains
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la loi de la relativité

seul sur la houle
grand bonheur

seul dans la foule
quelle horreur !

vagabondage d’automne

octobre rouge et gelée blanche
du sang sur la neige

miz here misère miserere
errer… sans fin

érosion

les brouillards inquiets de mes rêves
aux soleils du temps s’évaporent
peu à peu découvrant les grèves

des déserts usés de ton corps
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une courte prière

mon cœur épris prie
à la bonne heure !

que ton cœur surpris
soit le prix du bonheur

le chant du signe

une calligraphie sans faille
parcourt joyeuse le coteau

ah ! l’automne est bien canaille !
il a volé mon pinceau

les souvenirs de l’histoire

de l’Inde et l’Orient les idées fertiles
des Arabes et Perses les poèmes subtils

des Européens les audaces marines
et puis de vous de moi qu’en sera-t-il ?
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le vieillard et le nouveau-né

à l’innocente aurore de ton regard
vient fiévreusement s’abreuver le vieillard

s’enivrer de tes printemps à venir
quand pour lui demain c’est déjà trop tard

quatrain du passe-temps

la fille passe et repasse
le vieillard lui trépasse

pendant que le temps passe
…sans même les regarder 

le cadeau du temps

le présent c’est bien ça justement
un présent un don du maintenant

à goûter et croquer goulûment
avant qu’il ne retourne au néant



les comptines
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l’évolution de l’homo sapiens

prime enfance
homo sapisse

adolescence
homo sapenscasa

maturité
homo sapenche

vieillesse
homo sapionce

fin
homo sapin

Siam

j’ai un siamois
chamois
chez moi

joli minois
mon chat à moi
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la comptine du crapaud

le crapaud sous la douche
croasse

il croit sa peau farouche
cuirasse

quand ce n’est qu’une couche
… de crasse

la suite inconvenante du crapaud 

arriva la grenouille
oh la pétasse

qui lui coupa les couilles
c’est dégueulasse

en fit une ratatouille
moi je me casse !



26

la comptine du cachalot

j’suis parti de saint malo
à la pêche au cachalot
il a plongé sous les flots

j’suis rev’nu le bec dans l’eau

le dauphin est mon cousin
le marsouin son frère sagouin

mais la baleine est la reine
et c’est toi qui n’a pas d’veine 

la comptine d’un jour de pleine lune

brune la lune
brune la feuille

cueille cueille la lune
cueille cueille la feuille

tes lèvres à la brune
et moi qui les cueille
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la comptine du fredon

un jour un cuistre frelon
enfila un triste bourdon

leur petit fredon fredonna
une mélodieuse mélodie

ôtant le bourdon du bourdon
mélancolique

dans la maison de monsieur Prévert

les pic-verts font des vers à l’envers
les putois se tutoient sur le toit

le tapir se tapit sous le tapis

chiens et chats enchaînent les tcha-tcha-
tchas

les rats scélérats en font choux gras

la pelouse en est jalouse sous la bouse
de la vache qui la mache, la vache !

bonjour monsieur Prévert





les haikus
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haïku pour qui a bien rempli sa vie

au jardin une fleur
un sourire efface les pleurs
la mort n’est qu’un leurre

haïku de la diversité

un regard jeté
dans la toile de nos pensées

mille réalités

haïku de la baleine

de l’hiver l’haleine
vaporise l’écume des vagues

le chant des baleines !
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haïku du père

soleil bienfaisant
pluie douce de printemps

le père pour l’enfant

haïku de la colère

horizon d’orage
tambours éclairs… tu tempêtes

mes bras ôtent ta rage

haïku de la voyelle espiègle

du doux mot aimer
s’envole le i facétieux

découvrant l’amer
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haïku du bonheur épanoui

soleil dans les yeux
ô mer pour te contempler

j’aimerais être deux

haïku des chevaux

galop plaine en fête
libres tels chevaux sauvages

les mots du poète

haïku de l’amour lointain

en hiver l’absence
évoque des fleurs le parfum

de toi la fragrance
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haïku des pieds nus

rive humide du lac
l’ivre jouissance des pieds nus

trace des entrelacs

haïku de la lettre d’amour retrouvée

la lettre jaunie
où l’amour posait ses notes

sublime symphonie

haïku de l’espoir

au loin voile fluette
s’évanouissant… Dans mon cœur

ronde est la planète
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haïku de la tombe du laboureur

humble devant dieu
humble vie qui fut poème

poète silencieux

haïku du vent dans le feuillage

deux feuilles au levant
frémissant à l’unisson
amour dans le vent

haïku de la rose

sauvage églantine
griffes et parfum voluptueux

le bourdon butine
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les haïkus de mon jardin

larmes irisés
sur la toile de l’araignée

la nuit épuisée

minuscules bolides
les colibris dans les fleurs

zébrures intrépides

vif  le troglodyte
s’affole autour du jardin

et le chat médite

passe un tourbillon
confondu entre les feuilles

vole le papillon

au fond de mon cœur
jardine gaiement le printemps

mon âme est en fleur
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les haïkus du rail

ventre bien empli
glisse le serpent dans les blés

le train sous la pluie

époque de folie
coquelicot et rail d’acier

couchent dans le même lit

les haïkus du foot

au bar un soir d’août
clients rivés à l’écran
c’est la messe du foot

une balle décisive
rite des klaxons dans les rues

la Seine suit ses rives
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haïku des jours moroses

l’arc-en-ciel d’automne
d’une soyeuse écharpe enlace

la pluie monotone

haïku de l’automne

gorgée de lumière
la feuille descend féconder

l’obscur de la terre

haïku de la paix de l’aube

voix rauques de sommeil
filets de fumée qui montent

le village s’éveille
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haïku de l’amiral jaune

filant sous l’étoile
devant les caravelles blanches
l’eunuque aux rouges voiles

haïku de la séparation

muets s’étendent les flots
sur le quai désert s’assèche

une flaque de sanglots

les haïkus de l’insouciance

pupille de crayon
l’œil du caïman se pare

d’un bleu papillon

candide jeu d’amants
deux papillons bleus courtisent

l’œil du caïman
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haïku du vieil homme

il marche pesamment…
passent comme filles effarouchées

les saisons du temps 

haiku al labousig

tomm eo ma dousig
e-barzh kaoued ma divrec’h

‘vel ul labousig

haïku du petit oiseau
(traduction libre)

printemps de ta peau
dans la cage de mes bras
comme un petit oiseau
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haiku al liorzh

e liorzh ma dous
ouzpenn bokidi a bleuñv

ha me al labous

haïku du jardin (traduction)

au jardin de ma douce
il n’y a pas que des fleurs qui fleurissent

et moi je fais l’oiseau

haiku al louarn

pa oan bihanig
gwell oa ganin hentoù-don

skol al louarnig !

haiku du renard (traduction)

quand j’étais petit
je préférais les chemins creux

école buissonnière ! (école du renard)
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les haïkus du départ

vos sourires ma peur
déchirement porte qui s’ouvre

l’hiver dans mon cœur

regards accrochés
vos menottes en éventail

mes larmes cachées

tes yeux de miel
suspendus au bleu des miens

l’avion dans le ciel

haiku of  the skyscrapers

steel concrete and glass
erections of  the cities

lacking orgasm

haiku des gratte-ciel (traduction)

acier verre béton
métropoles en érection
mais point d’orgasme
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haïku du touareg

sec comme l’oued son cœur
languit d’amours apaisantes

sans eau point de fleurs

haïku de la pelouse tondue

rasée sans pudeur
elle garde bien son secret
sous un brin… une fleur

haïku du premier oiseau

frémissements d’ailes
la terre s’arrête et s’étonne

l’oiseau dans le ciel
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haïku du Guilvinec

plainte des goélands
port aux riches odeurs marines

la cloche va tintant

haïku de la tempête bigoudène

les dunes et la lune
la vague à l’assaut des dunes

la peur sous la lune

haïku des touristes sur le port

vif  le goéland
et nous béats le bec en l’air

son guano puant
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haïku du filet de salive

un bras qui s’étire
bien haute est la prune vermeille

l’enfant qui soupire

haïku du fuyard

longues oreilles en fièvre
une flèche traverse la prairie

mon ami le lièvre

haïku du malchanceux

vent et pluie glacée
c’est le moment qu’elle choisit

la roue est crevée
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haïku du miroir

l’hiver et ses hordes
miroir gris et canards bruns

la rivière déborde

haïku de l’arbre mort

barbe de lichen grise
il tend ses ailes vers le ciel

perchoir des grives

haïku de l’orage

quand sonne l’alarme
résonnent déjà les armes

restent les larmes



46

haïku du train dans la nuit

file le train de nuit
entre les villes endormies

serpent de l’ennui

les haïkus du réchauffement
climatique

beau matin d’hiver
par la fenêtre ouverte éclate

le rire du pic-vert

gris l’hiver arrive
sous le ciel gros de pluie s’obstine

le chant de la grive
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haïku de l’éveil

l’hiver sans façon
s’enfuit vers les antipodes

le chant du pinson

haïku de l’indifférence

humeur de Paris
dessous les cartons givrés

dort le sans-abri

haïku du gisant

l’automne reste nu
son manteau a recouvert

celui qui n’est plus 
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haïku du spéléologue

nuit sous le serein
entre monts et grottes j’explore

le monde sous tes reins

haïku du rouge-gorge

trois grammes dans la nuit
chantent l’éveil chantent le soleil

sourire dans mon lit

haiku de la nouvelle année

vierge comme la neige
sur elle la trace de mes pas

mais vers où irai-je ?



et quand l’auteur
a trop fumé…
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les suites de Fibonacci
de monsieur l’abbé Sédaire,

mathématicien du Roué,
à l’usage des curieux.
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A — abri

A
Arc

Arche
Abriter

Accueillir Aimer
l’homme ne dort plus sous les étoiles

B — bêta

Béee
Bêle

et suit
le mouton

herbe encore en Bouche
s’en va du Berger au Boucher

C — cédille la béquille

ni
k

ni s
l’indéCis

Ç n’est qu’un faux-Cul
un bouffon à la queue absurde
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D — détente

bel
arc

tenDu
sous mes Doigts

libère donc ton DarD
vers ma Dame au cœur DéDaigneux

E — espoir

pont
à

trois pattEs
qui sE drEssE

Et dEviEnt ÉchEllE
jE montE sans craintE vErs l’inconnuE

F — et nous ? rien à foutre

le
Froid

la Faim
les aFFolent

les migrants s’enFFuient
la mer aFFamée les eFFace
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G — renaissance

Gris
de

l’hiver
Gaie la Grue

m’offre sous la neiGe
sa Gracieuse GiGue du renouveau 

H — lâcheté

HacHe
au

trancHant
entacHé

de sang innocent
tu partages ce H avec l’Homme

sotte lettre à deux pattes
bras levés
Haineuse

et
froide

(Au lendemain du 75e anniversaire d’Hiroshima…)



55

I — raideurs

I
raIde

et droIt
dans ses bottes

servant squelettIque
au rêve IdIot : se coucher… 

J — l’équilibriste

Jeu
Joie

Jeunesse
l’agile J

se dresse sur sa queue
heureux que les autres l’admirent

K — pesanteur

pov’
gars
ce K

accablé
qui Kiffe ses Kilos

noyé de whisKy et vodKa
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L — aile

Le
L

Libre
éLégant

Léger comme une aiLe
Liberté d’inventer L’oiseau

M — les pieds sur terre

M
j’aiMe

tes deux
jaMbes solides

triangle du Milieu
trinité figure du désir

N — le déni

NoN
NoN

NeNNi
je refuse

quelle mouche a piqué
cette Ni Ni qui Nie sans répit
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O — monde clos

Ô
Oh

prière
Ou surprise

tes yOeux dans mes yOeux
nos hOrizOns se rejOignent

P — le vieux vert

Pas
vu

Pas Pris
Pense PéPé

Posant sa Paluche
sur le Postérieur de la fille

Q — une affaire de Q

un
jour
le Q

s’immisçant
dans un mot très mâle

le changea en jolie coQuille
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R — l’r con

il
Rote

et Râle
cet R con

Rude et RenfRogné
qui toujouRs m’iRRite la goRge

S — le sifflet du gamin

Si
ce

Son Sot
S’inSinue

Sans CeSSe danS Sa tête
il ne Sifflera pluS jamaiS

T — la corrida

Trompes
eT

TrompeTTes
ToniTruenT

leurs TaraTaTas
le Taureau enTre dans l’arène
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U — les aveugles

nU
qUi

l’eUt crU
l’empereUr

devant ses sUjets
seUl l’enfant s’en est aperçU

V — le salaud

ViVe
le

Vin Vieux
baVotait

l’iVrogne au Verre Vide
à la porte une fillette pleurait

W — wasabi

Will
le

cloWn fou
sWingue et tWiste
Whisky dans le nez

triste pantin holliWoodien
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X — mort-né sous X

croiX
de

laideur
le corbeau

fiente sur tes bras noirs
tu ne mérites pas un poème

Y — comme en quarante

Yes
cher

Yankee
en quarante

tu nous as sauvés
et maintenant fous-moi la paix

Z — bzzz…

bZZZ
bZZZ

ZéZaye
et ZoZote

la guêpe ZiZaneuse
sur le ZiZi du Zèbre



les expressions et dictons qui 
ont déraillé
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détournements mineurs

à chaque jour suffit sa flemme

à défaut de cerises, on mange le merle

aie deux toits, ainsi elle t’aimera

avoir la Russe à l’oseille (pour un mariage 
bien doté)

avoir un coup de foutre

con, nettoie toi-même !

il faut viser haut pour ne pas se pisser sur 
les pieds

il n’y a pas de veuve sans feu

la bite n’effraie pas le moine

le chien boit la carafe, l’âne trépasse

les mûrs sont durs d’oreille

mariée du matin joli teint, mariée du soir 
sans espoir

on ne met pas sa poutre dans l’œil de sa 
voisine

on ne pond pas un bœuf

pierre qui croule amasse la mousse
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pour le shah népalais, les sous, ils dansent

qui a crû cuira (dixit Jeanne d’Arc)

qui dîne, rot consent

qui paye ses dettes n’a rien compris

qui s’aiment au vent s’exposent à une 
trempette

qui s’encouettent s’emboîtent

qui se sent merdeux qu’il se torche

qui trop s’embrase, mal s’éteint

qui trop tire la chasse a mal au cul

qui veut aller loin déménage en voiture

qui voile une meuf  est un beauf

tasse-toi pauv’ thon (pour mettre quelqu’un 
en boîte)

telle mère, telle cuisse

toute volaille mérite son aire (pour les poules 

bio)

toute volaille qui pète perd un poulet

un chien vaut mieux s’il tue les rats

un homme travesti en vaut deux
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Les gribouillis sont des papillons 
se posant au hasard sur les pages 
de l’écrivain, m’a joliment dit une 
amie.

Exaltées par le rytme du vers et les 
ondes de la rime, les émotions se 
condensent ici en haïku japonais, 
quatrains perses ou suites de Fibo-
nacci. À chacun de les développer 
selon son plaisir.

Par la simple odeur d’une poignée 
de terre, le poète retrouve la forêt 
entière.

5 €


